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L'Europe rêvée de J u ncker
• Le président de la Commission
a présenté sa vision de l'avenir
de l'Union européenne.

• Son discours sur l'état de l'Union
était dense et audacieux.

• Reste à voir si les ambitions
affichées seront partagées
par les Etats membres.

Eclairage Olivier le Bussy
Envoyé spécial à Strasbourg

J
ean-Claude Jtmckcr n'est pas il l'article de la

mort - même si son nelf sciatique le fait souf-
frir. Aussi rechignera-t-on il qualifier de testa-
mentaire le discours SUl' l'état de l'union
européenne prononcé, mercredi matin, par le
président de la Commission devant le Parle-

ment européen, il Strasbourg. Il n'empêche qu'en
dévoilant sa vision quant il la manière dont
l'l:nion devrait évoluer dans la décennie a venir,
Jean-Claude Junekcr. qui s'cn tiendra il un unique
mandat au Berlaymont, a, en quelque sorte, voulu
laisser un héritage. "J'ai vécu et travaillé pow'le pl'O-
jet européen tolite ma vie', a l'appelé le luxeml>our-
geais. Actif sur la scène européenne depuis quatre
décennies. jean-Claude a suivi, au plus près, les
évolutions de l'Union. Il a eu le temps de se faire
une idée des transformations il apporter a la cons-
truction européenne et a compilé ses réflexions
dans son "Etat de l'Union".

Elaboré et peaufmé depuis le début de l'été, le
discours est dcnse. Il est porteur d'une vision que
les uns qualifieront d'ambitieuse. d'autres d'idéa-
lisme béat. Certaines des propositions qu'il con-
tient seront considérées tantôt comme audacieu-
ses, tantôt comme irréalistes. Que retenir de ce
"SOTEU"?

Ce que l'on attendait qu'il dise et propose

jean-Claude Juncker s'est-il plu à souligner que
l'Europe a désormais "le vent en poupe": les Vingt
sept ont resserré les rangs et "dix ans après le dé-
clenchement (le la crise, l'Europe connaît enfin un re-
hond économique", f:'étail un passage oblige""pour
marquer le contraste avec l'atmosphère qui ré-
gnait l'an dernier, à la même époque: l'UE était
éhranlée par If' référendum SUl' le Brcxit el redou-
tait que les résultats des élections alLxPays-Bas et
en France ne l'envoient pal' le fond. "De noul!elle.~
opportunités s'ouVI'ent il nous, mais elles ne /"('steront
pas OUl'ertes éternellement", a averti le chef de l'exé-
cutifellrnpéen. Non sans ajrmter "qu'elle ne le reste-
rait pas étel't1rllC'ment". Comprendre: "C'est
aujourd'hui que nous del'o11.~préparer l'Union de de-
main".

n a établi la liste des chantiers prioritaires que la
Commission entend lancer, jusqu'a mai-:l.Olli - la

Réactions

Le président du CDnseil européen, DDnald Tusk se réjouit
qJE' le "discours sur l'élat de l'Uniun se concentre sur f'uni!é el lu
résolu!ion des problèmes réels et prrssants : 10 migration, la
sécurité et l'économie". Lire entre les lignes: le Polonais réagit en
tant que Polonais, et il n'est pas pressé de discuter de la possible
disparition de 50n po.lle.

"Le Conseil eurapérn est une institution importante pour les Etats
membres. Ne mt?langeons pas les compétences', a pour sa part
tweeté le Premier ministre danois Lars Lokke Rasmussen.

Le chef de cabinet de la chancelière Angela Merkel a
salué un "grond discours important".

La Première ministre britannique Theresa May n'a pas
regardé la diffusion du discours sur l'Etat de l'Union. OleB

dcadline, en raison de temps long législatif euro-
péen, et de la tenue des élections européennes,
l'année suivante.

Sans surprise, il a indiqué que la Commission
continuerait à mettre le grand braquet sur le com-
mef{'e international, annonçant l'ouverture de né-
gociations avcc l'Australie et la Nouvelle-Zélande.

Jean~Claude juncker a également montré qu'il
n'était pas sourd. Il a répondu aux critiques de la
société civile. Dorénavant, la Commission rendra
publics les projets de mandat de négociations.

L'ancien président de l'Eurogroupe était très at-
tendu sur les projets de réforme de l'Union écono-
mique et monétaire. La pmp<J.~ition rie crépI' un
ministre européen de l'Economie et des Finances
était dans rail'. Jean-Claude Juncker veut la faire
atterrir, par "-wlUci d'efficacité". Il suggère de mnfé-
rer à ce grand argentier européen les fonctions de
vice-président de la Commission, de président de
l'Eurogroupe, de coordin..1.tctll'dcs instruments fi-
nanciers de l'Union et le charger d'encourager et
d'accompagner les réformes structurelles dans les
Etats membres.

En revanche, s'il souhaite "qu'llIIe
ligne ('OlIséquente du lmdg<,t elllYlpéel1
soit dédiée à la zone ew'o", il s'oppose
à la création d'un budget et d'un Par-
lement propres à la zone euro,
comme le souhaite le pre"'sidcnt fran-
çais Macron.

Ce sur quoi il a insisté

Car jean-Claude Juncker tient ab-
solument à préserver l'unité euro-
péenne.Il n'est pas partisan du CQm'eptd'Europe il
plusieurs vitesses poussé par la Belgique, entre
autres. Aussi a-t-il plaidé pour que l'espace Schen-
gen, s'ouvre, enfin, à la Roumanie et la Bulgarie, et
invité les pays qui n'y sont pas à (-ejoindre la zone
euro et l'Union bancaire un appel qui pourrait se
fracasser contre la réalité.

M. Juncker veut apaiser les tensions entre l'Eu-
rope de l'Ouest et celle de l'Est.. Aux seconds, il a
assuré qu'il n'accepterait pas que leurs citoyens
soient tmités comme des "consommatelll's de se-
conde zone", auxquels on vend des produits de
moindre qualité. Il n'en a pas mOIns rappelé que
"l'Union est bien plus que le marché intéJ-ieuf' et la
mO/lnaie. Hile r.~tLlIlrquestion de Valelll'Sfl. les prin-

"c'est aujourd1zui
que now; devons
préparer l'Union

de demain."
Jean·Claude Juncker

Président de la Commission
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cipes qui la fondent sont "la liberté, l'égalité des
droits, et l'état de dmit". Ce dernier "n'e,~tpu,~ une op
tion". Le message est passé il. Varsovie et Budapest.

Là où il a pris tout le monde de court

Jean-Claude Juncker a proposé de fusiunner les
fonctions de président de la C.ommission et de
président du Conseil européen. "Le paysage euro·
péen serait plus lisible et plus compréhensible si le nu-
"i1'(, ('/ll'Opé('n était piloté pal' uri seul capitaine." Il
s'agit, la encore, d'une idée remontant au début
des alUlées 2000, il n'est pas certain, cependant,
qu 'dIe sail de nature a séduire les Etats membres
les moins férus de la "méthode communautaire".

lean-Claude Juncker a également suggéré d'en fi-
nir avec la paralysante règle des décisiuns à J'ulla-
nimité au Conseil, dans des domaines tels que
l'énergie, le social et la fiscalité, Nul besoin dl'
changer les tmités puur cela, a-t-il précisé, faisant
état des dispositions ouhliées des clauses passerel.
les, qui pemlettent aux Etats membres de décider
de changer le pt'ucessus de décision ... il. l'unani-

mité, Pas gagné,

Ce dont il a à peine parlé,
pour rebondir aussitôt sur
autre chose

Ce n'est qu'à la fin de son dis-
cours que Jean-Claude Juncker a
évoqué le BrexiL Le 19 mars 1019.
le départ du Royaume-Uni de
l'Union européenne sera effectif.
"Ce sera un moment triste et tragi-

que, Nous le regrettons IOUS", a-t-il affirmé, POUl'
aussitôt préciser qu'il faudrait tourner la page sans
délai. Il a appelé "le président Tusl? et la Roumanie
(qui présidera l'UE il ce moment) à organi~er un

sommet eUl'Opéen ,~pédal", dans la ville roumaine de
Sibiu, le 30 mars, soit au lendemain du Brexit,

A cette occasion, Jean-Claude Juncker espère
pouvoir annoncer que le chantier de réfection de
l'Union est largement avancé, "Nous avons com~
mencé à /'éparer le toit. Mais 110 us devons finir le tra-
vail tant que le soleil br'me encor'/? PUI'CI?que quand les
pl'Uchairls Iluages apparaîtront à l'horizon - et ils ap-
pamÎtmnt il sera trop tard." Dixit l'homme qui,
lors de son entrée en fonction, avait déclaré que sa
COlllmission était celle "de la dernière chanee",

Mais encore ...

Jean-Claude Juncker propose de c'r,er une agence
européenre de la cybersécurité, car les cyberattaques
"peuvent être plus dangereuses pour la stabilité des
démocraties et des économies que les lusiis et les chars".

Le président de la Commission insiste pour que soit
adoptée la directive révisée sur les travailleu's détachés,
pomme de discorce entre ,es pays de l'O~est et de l'Est.
Ce qui est neuf: la suggestion de mettre en place une
Autorité commune de l'Emploi. chargée de faire respecter
l'équité dans le marché unique - une idée de :a Belge
Marianne Thyssen, commissaire européenne il l'Emploi,

L'élargissement a été mis au frigo pendant cinq
ans, mais l'U[ doit donner une réelle perspective
d'adhésion aux pays des Balkans En revanche, l'adhésion
de la Turquie est exclue dans un avenir proche. Message
au président [-dogan, "Libérez les iournolistes, el pas
seulement les nôtres. Arrêtez d',insulter nos Etats membres et
les dirigeants en les traitant de fascistes et de nazis. Celui
qui affense se ferme la porte de notre Union." Message au
"grand peuple turc ft à ŒUX oui vfulent travail/er avec nous
dam !e cadre de 1105 valeurs": "Natre main sera taujours
tendue, "

C'est le président Macron qui va être content: le
président de la Commission propose que les
investissements d'entreprises publiques étrangères dans
des secteurs europérns strJtr.giques (énergies,
technologies, ports.,.) fassent l'objet d'une "aralyse
approfondie". Tous les Etats membres ne seront pas aussi
enthrlusiastcs qur Ir Fran'3i,. OleB

Des propositions réalistes ou utopistes?
Véronique Leblanc

Correspondante à Strasbourg

A udadeuses, les propositions de Jean"Claude
Junc'ker sont-elles réalistes ou tiennent-elles du
rêve éveillé! "RêIJ/?t; ce n'esl pas sail gem'e,lul1c-

ker e,,~ttmp intell(qrnt P(1W' ç'a", rétorque l'eurodépu
tée socialiste belge Marie Arena, "II
[ul/dm passel' de la pli role aux (Jcle~"en
activant 11' lohhying, car "lesmajorités
politiques Il'Y ,l'unt pas", Et d'épingler:
"Au [olld, ce 1111 'u dilluncker (,ul're~pond
lIUX !l/'()uP('S (le gauche. (;'eM dOllc
d'abol'd son gmupe de dmire, le Parti
puplllaireeu/'Opéen (PPE)qu'il HI deuoi,.
mnVll illrre, "

Côté PPE, cependant, le discours a
plu, en lout cas aux Républicains
français, Perçu comme "punchy", il
est qualifié de "réaliste" par Philippe Juvin, "Gl'âce/lU

Brexit, la Gmnde-Bretayne ne pourm plu.~ tout fi·eine,.
comme elle l'a luit pal' ]1' passé." l'oint positif pour lui,
comme pour Franck Pronst :la remise en question de
la rÈ'/llede l'unanimité au Conseil, "énorme facteur de
blucage".

Une perspective qui, justement, ulcère le BLitanni-
que Syed Kamal, président des conservateurs et ré-
formistes européens. Ce pro- Brexit dénonce la mise
en place d'Ulm supet Elat européel1" et la perspettive
de "lJ1an.~de ('l'{IÎ,I'!Iam'('à la soviétique". La clé, c'est le

"hu,lines,~",que "/'rIE doit l'uider il .11' dévelopPl>/'''.Sous-
entendu: et s'en tenir là.

"J'u; beaucoup aimé uoll'r discours empl'l'illl de visio/1
et d'amhition", a déclaré au Pl'ésident Guy Verhofs-
tadt, chef de fTledes libéraux-démocrates, et fédéra-
liste devant l'Eternel. "Ne pensons pas que la yuerre l'sI
gU!Jnée", après les défaites électorales des nationalis-

tes, a complété le Belge, "mais, ("est
vrai, c'est le moment DU jamais",

Duhitatif, le Grec Stelio Koulog-lou
(Syriza) qui siège dans les rangs de la
Gauche unitaire elU'opéenne, "ne
doute fias que I(',~intentirms df' IUllcker
soiellt bunnes", mais rappelle "que les
ba/mes illten/iorls pelwenl palier l'en-
fer", l'our lui, la perspective d'ouvrir
la wne euro il tous les Etats membres
"n'e~t pas réaliste : des pays riches,
comme le Danemark, n'en L'eulent pa,~

et les pays pamll'es IIUII plus, cal' ils ont VII ee qui est ur-
rivé en Grèce...". Il admet que "les l'hifIi'e~ SUI' IUI't'Pri,se
cité.l par'lunckel' sont justes", mais précise qu '''ils Ile "1'-
flètent pas la r-éulité hUlllaille de ceux qui Ullt été frappés
pal' /'au,~térité". Et de condure : "lutl/.'kl'r ne rt'II(' pa,~,
mais son discours n'intègre pas toute la réalité",

Quant au coprésident du gl'Oupedes Verts, Philippe
Larnherts, il a prononcé en plénière le "di.l(,oul's qu'il
aumÎt rêvé entendre" en imaginant une Europe où
tuute mesure envisagée passerait au crible des uor-
mes snciales et environnementales.

"Juncker ,!e rêve
pas, malS son

discours n'Întègre
pas toute la réalité,"

Stelio Kouloglou
Eurodéputé grec du parti
de gauche radicale Syriza,
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